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quel plus beau cadre peut-on souhaiter, pour la pratique de 
la libre-culture, que les rivages nord-africains? Un doux climat, 
une mer idéalement bleue, réflétant l'azur d'un ciel radieux, 
des rochers sauvages ou de longues plages de sable fin, où 
la méditerranée déroule des vagues molles et berceuses; plus 
loin des montagnes abruptes, aux sommets blancs de neige 
jusqu'en mai, plus loin encore les immenses solitudes déser­
iques, qui, plus encore que la mer, donnent l'idée de l'infini . 

tel est le cadre grandiose qui s'offre à nos réalisations cul­
turistes. et partout aussi la prestigieuse civilisation gréco­
romaine a laissé des vestiges; des ruines imposantes rappellent 
cette forte époque, où nous puisons, aux sources de l'harmonie, 
nos inspirations pour construire de la beauté physique et de 
la beauté morale; c'est dans ce grand passé que nous allons 
chercher, nous culturistes, nouveaux stoïciens, des forces morales, 
par des exemples de caractères . 

nul pays ne devrait donc être plus favorable au mouvement 
culturiste: climat; soleil, facilités d'isolement, tout s'y prête: on 
doit cependant constater que le développement des sociétés 
culturistes, qui ont de deux à trois ans d'existence, est lent, 
plus lent que celui des sociétés de la Irance métropolitaine 
el surtout de celles de paris. cela tient d'abord à ce que la 
juxtaposition des races a laissé subsister chez beaucoup de 
néo-français des préjugés difficiles à extraire; ensuite à ce 
que le soleil est tellement prodigue de ses rayons, toute 
l'année, et pénétre si bien nos corps, que les pratiques gymni­
ques, si naturelles sous ces climats, n'exigent pas absolument 
l'organisation de stades et de sociétés. 





les plages solitaires se prêtent aisèment aux réalisation indivi­
duelles. beaucoup de personnes pratiquent d'instinct le nu, 
soit isolément, soit en famille . d'autres passent encore par 
l'échelon du naturisme ou du demi-nudisme, avant d'en venir 
à la gymnité. mais cependant là comme partout l'idée fait 
de grands progrès; elle s'est implantée au point de donner 
aux promoteurs du mouvement les plus grands espoirs pour 
l'épanouissement du mouvement dans un avenir rapproché -
nulle part en effet l'évolution qui commence ne peut rencontrer 
un terrain plus favorable au point de vue des conditions 

matérielles. -

alger, l'association des ,,amis de vivre" a été fondée en février 
1930, par m. rozée, avocat à la cour d'appel, ancien consul 
de pologne. depuis lors la société a continué assidûment ses _ 
réalisations, faisant une sortie chaque dimanche, hiver comme 
été, à son stade de zéralda, situé à 30 kil. d'alger et à 3 kil. 
de la mer, dans une propriété de son président; les sociétaires 
se rendent d'abord à la plage, pour le bain et les exercices, 

-

puis ils montent au stade, pour le déjeuner en plein air, au grand soleil et en gymnité; après quoi ils passent le reste du 
jour en alternant la gymnastique et les jeux-presque chaque mois, surtout à l'occasion des fêtes et des ,,ponts", ont lieu de 
grandes excursions, soit dans les montagnes, principalement au djurjura (2000 à 2300 m), soit pour visiter des ruines romaines; 
quelquefois même, en petits groupes, au désert. une maison de montagne, située à 1400 m, sur le flanc sud du djurjura, 
facilite les ascensions d'été et les sports de neige l'hiver. 

chaque semaine, le vendredi il y a permanence chez le président, en sa villa d'alger; une terrasse abritée aux vues, au 
3e étage, permet, en pleine ville, la pratique des bains de soleil•. 

des associations, rattachées à ,,vivre", existent à oran, (celle fondée p1H m. kipper); au ma roc, à casablanca et à rabat; en 
tunisie, à !unis, avec un groupement annexe à sfax. 

étant donné les énormes distances, un certain nombre de culturistes, éloignés des grands centres, doivent borner leur acti­
vité à être seulement membres-sympathisants de sociétés. a. rozée. 

• a noter que le président des ,,amis de vivre" d'alger a fondé également en 1931, la société ,,air et soleil" de paris, qui a son stade, spacieux 
et bien organisé, dans sa propriété des montfras, à franconville-la-garenne, s & o ., à 14 kil. n. o. de paris . 
les deux sociétés sont en rapports constants, par voie de visites individuelles; elles sont aussi en relations suivies avec d'autres sociétés fran­
çaises et étrangères, donc les membres sont sûrs de trouver chez elle le meilleur accueil et des facilités de réalisations pendant les séjours . 
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